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SE.RMON _ 
PHÊCHÉ A P4-RIS , 

DANS LE TE:l\IPLE DE L'ORATOIRE, 

LE' DIMANCHE 9 AOÛT 1835, 

A L'OCCASION DE L;ATTENTAT DU 28 JUILLET. 

PAR 

F. MONOD FILS' 
. 

L'UN DES PASTEURS DE L'ÉGLŒE RÉFORllUi:E DE PARIS. 

0 Eternel i que ce peuple connaisse que tu es l'Eternel -

Dieu, et convertis leurs cœurs ! 1 Rois, xvm, ~j7. 

PARiS, 
CHEZ J, J. RiSLER, RUE DE L'ORATOIRE, N° 6. 
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GENÈVE 
' 

CHEZ -1\l:&D.A.l\lE SUZ, GUEllS . 



Appele à mônte1' en chaire, do'titè jours apfès r ·attèntat du 28 juillet, et 
quatre jours aprè ;; les honneurs funèbres ren,9.us aux nombreuses victimes de 
cette épouvantable tent_ative, j'ai cru devoir profiter de la préoccupation de 
tous les esprits, <le l'émotion de tous les_ cœurs pour rendre mes auditeurs 
attentifs à quelques-unes des leçons qui ressortent de cet affreux. évènement. 
Ces leçons sont générales ; il importe qu'un pareil fait ne demeure pas exclu­
sivement du domaine de la pofüique, et le chrétien doit chercher à l'appliquer 
à l'a:vaf1c·èrh'tfot du règnê de Ce1ui que toutes c!iosês sêrvëi'it (Ps. cxix, !n). 
L'étélt religieux et moral, et par suite l'état social de la France est effrayant ; 
les chrétiens mèmes parmi nous sont demeurés jusqu'ici bien au-dessous <lll 
devoir sacré de travailler, par tous les moyens et par tous les sacrifices, à 
répandre <lans leur patrie la connaissance <tle l'Évangile, seul remède au mal 
qui nous mine. Ces réflexions, jointes à l'avis de quelques frères dans la foi, 
m'engagent à publier ce discours. J'en reconnais ,toutes les imperfections; je 
suis demeuré bien au·-dessous de mon sE1jet. Mais ce sujet est par lui-même 
d'une si grande importance que , tel qu'il est, ce discours peut cependant pro­
duire quelque bien, par la bénédiction <le ce Dieu-Sauveur, qui emploie les plus · 
faibies instrumens pour l'accomplissemèlit de ses desseins de grâce. Qu'une 
seule âme nop convertie soit rendue attentive et se convertisse; qu'un seul 
chrétien se sente repris dans sa conscience, et soit amené à concourir plus 
fidèlement et avec plus de dévouement à répandre en France des semences de 
régénérat~on et de vie par l'Evangile, mon but sera rempli et je bénirai le 
Seigneur. · 
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En ·ce même tem~s, quelq~~.s per~onnes qui se trouvaient là hü parlèrent des 
Galileéns dont Pilate avait înêlé'9é sang avec lerirs sactiflcès. Et jésus, répon­
danf, leur .dit : Pensez-vous que cès Galiléens fussent plus grands péchèùrs 
~ne toris les Galiléens, parce qu'ils ont souffert de . tell@s choses? Non, vous 
dis-.jê; mai$ si fous ile vous convertis~ez vous périrez tous semblablement 
-Ou pensez-vous que ces dix-R-uit sur qüi est tombée la tour de Siloé et qu'eÏlè 
.a tll.ês, fu~sent plus -Coupables que tous les habitans de Jérusalem P Non, vous 
dÎs-jè; mais si vous ne vous convertîss~z' vous périrez tous semblablement. 

Eva'J'f:gile .selon saint Lûc, c.hap. XIII, versets l à 5 . 

. M:J~RÊRES~ 
; ' : ;, : < ~ _: :~ ~~- .'' •,' 

/'Ullt~~nementsinistre avait effrayé et :tnil'~n rmiië,f:i1' la viiie 
, d~(·.J~rûsalein. Pilate, l'histoire ne nous apprend passons qüel 

p ·. · xt~ (li ·d&n~t quelJe ocfJ~sio.n, ~vait fait mâ$~acrer uii cer­
t~!Ib·~QIP.bre de Juifs GalHlfns , q~i éW~i~nt montés à J~tusalèm 
f>PIIf; y;gfJri,r.·.des .·sacrifices,. èj~.a:-lâh 1h1;ré: .. lèùr ~~ng àtec celui 

4 ... e .. ·-..• ·.·.s.jyip,t·.··.l···tn····,,···· .• ··•.·.· ..• ··e·.·.·· .. ·.··.·.s··· .. ·.· .... ·.·.··q···." .. "".·.·.~ .. -.· .•... ·· ... ·~i.J·s········:.·· .. i ..... m .... ·.•.· .. · ....... ········m··.·.··· o·l.·a·.· ie .•. ,·~r ·.' ·.··.1. q· .. ··,.,,.·u·.·e. s p. ~~.oil.· nes jfYailt ra-:4?"~ · ' ;,,,~~gusiG,J.irïft1_:tce ,qiii~t riyé , lè Sauvertr s'abstint, 
"'' .. , ~~?J~dt~jjq:r ' ·. ~·î~Jlt~~âroleqûtp'~iit étépropre'.qu'à nom·­

~~(.: .. :<· .f~ij-i~UP.~~f:v.itiie :\< .. •··· nsite' ou' une stétilè sénsihilité, /,.~t sa:isit cette 
· . · ; >·!cfo. préciêlÎse .de ,donner à ses :a'µqjteurs deiïeçons impor-

T~Jl,,;fiiflPQrt~àvec leur destinêé';cétern.elle : «Pensez-vous, 
~ ...... · •. :rque .. c~·Galil.éens fussent 'pfos gra:~fls pécheurs 

e§ qtililéens, parcè qu'ils ont souffert de telles choses? 
~, ' • - • ---" -. ~ •. ' - - .. ' . . . - • . ' - .I'. - -· 

1s.1a~; :~ais si vous ne VOU$ convertissez vous per1-

: :-~·AJ~pleni.ent· . uis1 cornme pour généraliser cette· 
'.'Eff~rripécher qu'elle. fàt appliquée aux Galiléens 
. >'·•~~ta, en rapp~lan. autre évènêment qui leur 

'v'· •:m.ifque cé.s di:l-huit ~qr qui est 



« tomb~e ]a tour,.célè Siloé, el qu'èlJe a tués., ~ussent plus coupa­
« bles que tous les hahitans dê JérusalemJf Non, vous dis-je; 
~.J!i.ais.,si vous ne vo.us conver!j~sez, ~ous périrez tous semb1a-
-~ blem'êlît » . · · ·. , · 

· " . Ûn \l;ènemenÎ sini§!!'e, un ê~inie'nffrehi, vient d'épouvanter 
notre \i'iIIe et la.FranSi ep!ière""·; tous les cœur~,.en sont pleins, 
tous ]es esprits en so'nt p~éoccµpés , if est le sujet de tous les 
entretiens; on Je raconte et pn se le fait l',j;lconter; on est avide d'en 
recueillir et d'en .transmettre les moi'nd~es détails; on veut voir 
Je Ueu où a a été commis, et la foule s'est pressée autour des 
nombreux cercueils qui en renferment les victi,,œes. 

Cett~ émotion générale et ce douloyspux in.térét sont justes 
et naturels. Mais' mes frères, llOl}Ji; arrêterons nous-là? des 
larmes,' de l'indignation' de la curÎQ~Jté; est-cé ,là tout le fruit 
que portera au milieu de nous, ce corip de tonnerre dont l'éclat 
retentit encore â nos oreilles ?-. A Dieuue plaise ! 
' Suivoris l'exemple que nous donnJ.1';Ie Sauveur, et, nous 
appuyant sur ses propres paroles, les appliquant: à la circon­
stat?-ge ~ésente, cberc~ons à puiser quelques utiles et durables 
leçoµ~ ê1ans cette horrible catastr .. ophe. Elevons-nouJ;plus haut . 
que lê,§întéréts passagers de ce monde, plus ha!Jt que ces émotion~ 
qui,.~iY.~~~ légi~es qu'elles soient, sont cependant p~ssagè· 
res àüs~,'!it d~meÏ1reront.slériles si elles ne sont vivifiées et fé-
~ ·. -~ ;:·~~'~1~1c__:f,.ft~;~ ... ,. i • ' • ____ ... 

~onde~~ paf l~isprit de :Qi~u. ~ul~sent les impressions pvt>-
fondes.. ,t.terribles que,X\~ :a~,e~rétjues, il y a encore si peu de· 
jours, ·;~ous a1i-oir disp.Q§~s àlécp19ter, avec humilité d'esprit et 
ave.c dpqilité 'ëîe ,J~.~ur, 'l~s .ensé.\gnemens de cette Parole de 
•. - .. . '• ·.-! .. -: ' ·,:->-·-~•' ,·..;..· ~~"'"""" ~ 

Dièu, qrii.)p~ane, iffipassible .~I'ié~efneHe, .. au'idessus de la sphère 
mobile,· et;\c,hange~n~e o~<~',âgite.nt ~vs passioIL~' et qui sera· la 
règle , ·la s~, et infaillih:L~· règle de notre rui'iire et immuable 
destinée. ·· ~" ·~,, ·~ . .:. 

J~ ne VÎC,IJS p~S, ~~~~ ffer~s, chercher à exciter en VOUS un~ 
sen.sibilité" q:\l!rnellè~~1~f stérile; je ne viens pas agiter ici des 

~,}:'._.-.;>_: • • 

questi9ns au*quelle~ cette chaire doi.t demeurer· étrangère; je 
viens, « a~b,~ss,~deur ~e Jésus-Christ» (1) auprès de vous et 
pour votre sâJ1ut, yqus conjurer d'écqpter la voix de votre D~eu, 

(l) ~ Cor. v, 20. · 
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V&ttâ pàrfant par les évèn·er.nens qu'il d~spense ou qu'_il permet. 
Je viëns vou·s crier âe la part de Celui qui ·est mon Maitr~ et le 
\'Ôtre·, qui sera mon Juge et le vôtre : «Si vous nè ~~us_ c~n­
u vertissez vous périrez tous ·semblablement. » - · Que la béné­
oictioD de ce Dieu-Sauveur, qui seul bénit, repose sur mes 'p~ro-
les I Amen! · 

Je ne m'arrêterai pas à combattre le préjugé répandu parmi 
les Juifs, . êt· dont on trouve encore parfois des tra~es de nos 
jours, ~avoir, que les holllmes visilés par quelque calamité ex­
traordinaire, sont nécessairement et par là même phis coupables 
que les autres, et les objets particulièrs des jugeme~s célestes. 
Le Sauveur en m0ntre suffisamment l'injustice dans ·mon texte, 
et l'Evangile tout entiér 1e combat en déclarant ··que tous sont 
coupabfos; (( qu'il n'y· a none différence' vu que tous ont péché 

' « et sont entièrewent privês de la g~oire de · Dieu; (I) · q-ue toute 
« bouche doit être fermée et tout le monde reconnu coupable 
~< devant Dieu» (2). Lorsque le Seigneur noiis. épa:rgn~,-- ce· n'est 
pas dans sa justice, mais--c'est dans sa mfs.éricorde. Aussi, bien 
Join de représ~nter les afflictions et les chàtiméns èomme une 
preuve de son' courroux' il nous les présente comme 1:Jllé preuve 
de son aa11our et de sa paternelle sollicitude pour notre salut. 
1J Le Seigneur, nous dit-il, 9hâtie celui qu'il aime,-et frappe de 
(~ ses ·:vevges tout enfant qu,il avouè. ll nous châtie pour-.notre 
«' bien ~'fin de nous rendre participans de sa saintété. 11 est vrai 

. '(.( que tout châtiment semble d'abord: être. a:n sujet · de tri~tesse 
« et non -pas de joie; mais il produit ensllite -un fruit paisible de 
« justice à "ceux qui ont été èx'ercés ·pa'Î' ce moyen. » (3) 
· · T@ute épreuve', ·tout jugement ' d~ Dieu, toute ·arspe'nsation 
doùloure;use et frappante de sa ltrovidence, devien't' àin~i, pour 
ceux qui en sanr les objets ei polir ceux qui .en sont les. témoins, 
un !!Pf>el direct et puissant a la i::epentance ; appel auquel ils 
peuvent sa~s doute fermer leurs oreilles, et contre. lequel ils peu ­
vent enflurcil' leur· cœur , mais de l'usage duquel ils rendront 
compt~à~ eelui qqi le leur adresse. · 

« tà punition des méchans ne s'endort point, dit saint Piert~.e, 
« ca-u si Dieu, a fait venir le déluge sur le monde des impies, en 
t( gair3ant Noé; et s'il a condamné à u_n renversement total les 

). ) Rom . :i-ij~ 2-2. ~~) Rom. jjj, 19. (3) Héb. xij~ f>, 10, i 1.. ·, 
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(< ville$ ~f3 SR~QJ.P.P ~tfle ~PIP9~tpQ ; lçs Jl" , . Îs,nt en .c~ndres, . 
« et les 19etti;tnj; ppµr ~tl'~ ~j'g ~jp1\Qpl~ à. ~fi~)q.ui vivraient .dans 
~< !'~~pi~ff}, . ~y. d.elivrànt Lot... L~ Seignetir- sait àinsi. d~livrer 
J.<~~la, J~JJ.~~tion ~~µx quU'bPnQJL~pt, e·l1é~1wer ~es iQju~>pour 
~~~t~~ p.mti.~ ;iu JQ~r du jqgem~pt,,~l?? ( l.) .i ;/4. · 

Dés .jugemens tem:eorels de Die:µ, l'apôtre conclut à ses ju­
geµiens ~ternels·. Parmi no.p.s aussiDj~~ a ènv<>yé des avertis­
~_eµiens , de~ .c~laqii~és, co~we ~van~-çpureur.s d.e ses jugemens 

· ~ vepir; p~u;rrti -nous a~ssi, gui~imqµe b.~ se rep~ntira pas, ne se 
to:µvertir~ pas, ne reg~r4er~ p_q.~ avec foi ~ Jésus-Christ, le seul 
Sauvf'Jir des p~chpurs , périr~_ infaillibleinent. · · 

r. Çonve,rtis.se~-;-VQlJS; ,,, ,f 

Tr~v~il!~z à· l~ pQIJ.Y~r~io.q ~~ v~s seml:>J.ables; 
T.~} es~ .do1:1c -~n .dpuble ~ppfJJ, :U\t~ double exhortatio~ qui 

r~~~qrt avec force ~u ·déplor~hle évén~meµt qui nous préocchpe. 
1.-.- « Veillez; c~:r vous 11e s~v~i ni le jour, ni rheure en la­

~ quelJe 1'3 Fils ,le J'h.Pmm~ vi~IJ.dra,. » (g) N'est,...ce pas là le cri 
d'~vertis~e~~nt q'1i s'~cb.Q.pp~·4ec~s nombr.eqx cercueils.que nous 
~vgn~ yµ.s, il y a qµ~tre joµr~, pq.~ser $QUS nos yeux ? QuatoFze de 
np_a, c9µoiY?y~m~,4e.t9ut-rl!IJ.l?etde tout âge, sortis de chez eux pour 
"Qil~ f~t~~P.'Y ~01,1t phis rentr~s; et ~n un instant la fête etda vie ont 
ét~ :rçJ!JP.l~~é!3~ p~r,l . ~ ~oqffr~:nc~~' le 4euil et la mort. Nous, mes 
frÇr~s,::@fQn~·~t~-.· .~fois ép~rgnés, par la bonté de Dieuienvers 
IJOI~s; mli~ ~pjy!pp~s "4 c~ d~nger, mille autres dangers nous mena­
cent à cJil!quç ig~t~~t; l~ µi9rtest constamment à notre porte; nous 
ppuyPPJ~ r~IJP.<mtr~fJ.!~.JjèJut, nous en parton~ le principe au­
dedans .~ n{>qj; et jl ~~y df vel9ppe incessamm~nt ; il y a en nous 
·m~e lutt~-'~ppt!.p.µ,~lf q ,~»tre la w..ôrt. et J~ vie ~ et nous sav.ons que 
· l'i~sp.~ ~f' ~e~te h~ttq· s~ra le :t:~iomphe morqentané de la mort. 
J~mu~ 9µ v\eµ:J~ mq.la~e pu en santé, nuJ ne peut dire le :rp.atin : 
je v~~f~Î lt)~p41,; µi h~ sQir :-je verrai le .. matin. er, mourir n'est 
p~s. µijDJ.~l,, ,·~l;l~ mort e.~t JJn~ messagere de bonnes nouvelles 
ppµ:r l'hqll!w~ ~()Qlr~rti, · dpnt la confia1.1ce ,repose tout entière sur 
le Sauveur qn,i a versé .son sang sur la croix, « ~fin que.quicon­
« qµ~ ·çrp~t en ·lui~ viy~, encqr.e qu?il soit mort. u (3) Ma\s mourfr 
es~ ~e pJua te:r,rjbl~ de$ ~a.ux~ et la mort est le « roi des épouvan­
te~~-P.~ ~> ( 4) pp~~ l'h.o~m.e inconv_erti, dont les péchés ne sont 

(1) 2 Pierre, ij, 3, 5, 6, 9. 
l (3) Jean~ x.j, 25 .. 

(2) Matth. xxv, 13. 
1(4) Job, xviij, 14r 
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> > "~~~~à~f·paîidC1nnés , et. qui va en ·recevoir te jus.te et· éter-
····}·tiel~<ti~lâin,;;:~··k~10.·2 · 

'ùii(Œ]fl>J.éîi .:$ol1n>.i~n~ajmé frère, ma bien,.aimée sœur-, êtes-vous 
:roo .- . . /·;~li de J)ieu rend-iHémoignage avec ·votre·es-

.u~:. .... . .. .-· i~i~•mteµfant de Dieu? » (2) V 011s êtes-vous 
~:u!~1,1.on.févaû~tméme,,,;t» ($) et toute votre espérance ~e salut, " 
<to~t~.-1~.p~~;~~~otr~.Aiµerepose-t-eJle sur Jésus-Christ, <c mort 
i«ip~fu~-np~1p~c~' ·et;ie~sriité::pQur notre justification ? )) . ( 4) 

.·. ;Siiv.C):Us·té~i~z8ti:•ilil'll;om1~êdesNictimes que pleure l~ pa­
fisîde ;:da,nsiqÜelles· dispositions .eussiez:;wpus compar~ devant le 
. souverain J11ge?~·S.eriez~vous aujoµrd'hui à $a droit~ ou à sa 
·gauche P dall§:r~n. roy~ume ile lurµière et fte gloire , ou dans 

....... ~"t,;:,,_,,, 

les ténèbres tîû.~1i:lehors'P, Mon frère, votre ~œur est-il converti à 
Diew, :tourne wers ;D!eµ,;~t détaché du .i.< monde qui est inimitié 
,u c011tr~ Dieu R>>. (5) · 

·Si votre çoncien'be vous dit que vous n'êtes pas converti, 
'flUe::vous n'êtes pas né de nouveau', écoutez, ah! écoutez, je 
Wons èn ccmjl!re, no.µ la voi~ d'un pauvre pécheur, mais la voix de 
:\V;Otrt::DieuefSauveur qui vous déclare que« si quelqu?un n'e~t 
-'~ né_ de .noqveau il 1;1e peut pas entrer dans le royaume des 
.« ci~ux.;~.k6} que si vous ne vous convertissez , vous périrez. » 

;y,iqi~~c .Y~~-;~éjf reç11 de noml;>reux avertiss~meris ; en voici un 
·,_~()~y:, .. i~npropre à produire sur vous un'e sérieuse et dura­
/.~lç~ijllpiï~s~~n•0··Vous serez plus coupable qu'auparavent s'll de-

··t-/:-';·~p~:--_-t .. -~::.:_-: -.- :,._..:. '·-?;_~·' . .,r:·-·· .• 
.(§<m~w~i~J~~irµJt.· 
... ··· -:r.~#~~'Q$t.G.(}nv~r-ti, mon frère, @coute~ la voix. de ce même 

~~~p~i<l.it:do·témoigµernar, b .. sâhiteté~d.e votre vie de 
· .-, .. ; ~ · · (}~~e1.fq.ià''q.~:mniiµls de 1urniè.re,. ne sommeillez 

:]~Qfl"e~·,:,·{iy;;~;ais conduisez-vous comme il 
.\~an§''de;·lurniè.re et à des bo1,1rgeois des 

.. ·.,, :·:fi,t~~i7ious :cflmme des . modèles· de bonnes 
,,Y:;~t~~te.s choses; (9) con1me libres, et non pas comme 

&Ja:i.Jij)ertéupour ·servir d,e voile à la méchànceté ; mais 
·i,ser:Viiteurs, 'de. Dieu. Portez honneur à tous. Aimez 
·=~$iv.èees, cr~ignez Dieu, hoporez le roi; ( l 0) et vivez 

(2) Rom. viii, 16. 
(4) Rom. iv, 25. 
(6) Jean, iii, 3. 
(8) Phi'ip. iii, 30. 
(10) 1 Pierre, ii, 16, 17; 



( 8 ) 

» dans le présent siècle, sobrement, justement et religieusement, 
» en attendant la bienheure.usc espérance, et l'apparition de 
>l la 'gloire de -notre gl'and Dieu et Sauveur Jésus-Christ, qui 

. >~ s'est donné soi-rnême ponr nous, afin de nous · raèheter de 
» toute iniquité, et de nous puriHel', pour lui être un peuple qui 
.» lui appartir:nnc en propre, et qni soit zélé pom· les J}onnes 
>~ œuvres.>~ (l) · · 

Mes frères en 'Jésus-Christ, voilà la Parole de Dieu, voilà 
ce que do,it être ]a vie du cl~ré.lien; voilà ce que devrait être 
nofre vié; voilà ce que le Seigneur nous commande de la 
rendre pa1· la vigilance et par la prière; voilà à quoi se recon":" 
naissent ,ses enfans; et à quoi nous appcll.e avec force le ter­
rible avertlssement qui vient de nous être don'né à nous aussi. 

li. -. - 0 que ser.ait « h_eureux le peuple dont l'Eternel serait 
» véritablement le Dieu ! » (2) Heureux le peuple au _sein du­
quel chacun, prenant pour rè_gle' non l'égoïsmè mais -le devoir, 
conformerait, dans toutes ses relations, sa conduite· à la Parole 
cle Dieu! Quelle soumission, chez ce peuple, avec quelle liberté.! 
q uell.e: ac~ivité, avec quelle paix ! quelle prospérité, avec quelle 
modération!- quelle , élévation et quelle puissance, avec _queHe 
humilité! ,· . · . . 

Mais où e~t ce p~tiple som~is .; en tant que peuple, à l'au­
torité de Dieu et de sa ·Parole? Je regarde autour de moi pour 
-voir si la nation à ]~quelle nous .appartenons serait ce -peuple 

. heureux et béni. l\'Jais' ô douleur ! je trouve, en considérant 
notre natio·n en masse; et sauf des exceptions individuelles, des 
apparences et point de· réalités; des phrases et point de ~entimens 
profonds· et féconds en bonn_e~ actions ; des passions et point 
·d'amour; le mot de philanthropie et point de charité; partout 
l'égoïsme et l'ambition; 'partout l'envie' et souvent la haine; par­
tout. l'ignorance de l'Evangile, ou l'indifférence la plus profonde; 
l'or et l'argent érigés en divi~ités; les liens de l_a morale, de la fa­
rr1ille1:de la soCiété tout entière partout relâchés; ]a chaine de su­
bordil\ation que Dieu a établie sur la terre pour le bjen de tous, 
rejetéé comme un joug que nul ne veu.t porter_; chacun -cher­
chant à se soutr~üre à ses ob1igations et à -s'élever au-dessus 
des autres; le matérialisme systématique des classes éclairées ~ à_ 

(1) Tite, ii, 12-14 . ('2) Ps . cxLiv, 13 ._ 
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r:~~j~~le:dernier, transformé en matêriali:;;me pratique, et 
' -~~~~~:(h~t}~-!11,IS''l~s masses sans quitter les s9mmités•; partout 

1;,:_ '"(~}~ijijÏi~iQC}'.,- -Î~Di,fpartout la créature usurpant la place du Créa-
,_. ;~~f~ffi{t.J, . \ki<-

;.~.. . ''i_,~~, ~1~1"~~~p~~Uvès de ~et oubli de Dieu.? Elles abondent, et 
-·1eu<·"•~ïÜHpljcite-méme-en rend la citation difficile. Rappelons 
11e>s'~9irrerf~'.('s·m_~~(rèr~s. Depuis un demi siècle Dien a manifesté 
,au;mjlicuc)~e'Ïigus_.,-à·pJOsieurs.reprises, sa puissance et sa justice, 

· ,defoauièreJa\ceijulil~etnhlait;clevoir être écouté; mais il ne l'a 
· Zpas 'él.é. Les délivrances f~s pJussigualées ~nt été accordées à ce 
peuple; mais: la main àu Dieu qui délivrait a été méconnue ; 
:foute'gloire à été doimée à l'ho~llle; nulle pàrt et dans aucune 
.occasion,-. la nation, comme naltiln, n'a d.onné gloire à Dieu. 
:Di~u:;a: V'91!1u la ramener par le châtimeq}.;···et le terrible fléau, 
m~~~)~ger '4,~sà jusiice, parti des profondeurs de l'Orient, a en~ 
. v~ht1notre :patrie; il y a exercé de ie~ribles ra-"=ages; d~tnord 
au,inidi il:y a porté la désolation e~1~/·mort, et a9jourd'hui 
·çncore"il'décimeles populations de qùê~ii11tes-unes dé~nos villes. 
O~tt~-(ehrc:lu filOÏl]S, la main de ~'Eterne], cette main qui s'a ppesan­

. ~issait>"su1;nb'.us;La-t-elle été reconnue? 1a nation s'est-elle humi­
ili~et~·~tsie~t~·eU~-retournée vers Celui qui pard~l!Pe, qui <t fait 

<~~;,Ji(·~- · Îf3J~J'"1<îuiii~'band~ ;» (l) qui« fait descend'rl'Zau sépulcre et 
,;f'.;f~îtr~IIJ:tjnter ?» (2) Mes frères, je frémis de le rappeler, 
l'·~fa.tir~lc:rdire, parce que cela est lrai. : à peine la peur 
''-~,~t~'.,~~l~ée, que le fléau de -Dieu a été tourné. parmi 

,,~];i~si<:}g./·et ·qu;il -est' dévenu un texte fécond d'épou­
.--- ... -,:;·s~~leriésJ·C3) .-· . La profanation publique et géné-

ii~tlliett'rl}commànd~ de consacrer à son ser\1ice ; 
"''" ~ •1if~sse·qui:akp,rend tout excepté cc la seule 

.~;~~~;€i.19)l'·~pathique indifférence avec laquelle 
''"·>:' _ __ , . _-_. _ ____ '''l~:2IJÎ<>ra.'l; l'àbsence d'indignation prrblique 
t:·-·- ,., .. z;;,r-c:··:l~~t/péches~et.fos 'crimes,_ et tant d'autres faits que_ je 

--~î;~t:JJ,~;··"O~-~ J~Jéqum~rer, ne sont-ce pas Jà de trop réelles manifesta-
-. ;1(.i.~~~-?tie cet état JilOral, OU plûtot de cet état immoral si affii-

{~~~~t•;'j~Ilais ~dire si effrayant, qui mine la ~ociété au milieu de 
·_.,:-:,:::::<.-:;.•. ,. 

·c· î:i;Job'-v 1s c2' 1 s ·· 6 ,1-,""·'' .,,. ___ , · .. ,., .. ·- . J am. 11, • 

· (S)Lë cl:ioléra a été, à Paris du moins, le sujet de pièces de théàtre, de 
,phansôns et de nombreuses caricatures. 
~ /~)Luc, x, 42. . 
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laquelle l).OIJS vivons? <cQQ'est-ce que !e :Pieu fort cQnn.a,tt ? >} 

semple-t-elle dire av(!c l~ livre de Job, · « jugera-t-.il au travers. 
« des nuée~ obscures? L.es pQ.ées noµs c~che~t à ses. y~u~,-et il 
« ne voit rien. » ( l) Aussi, comme s'exprime encore la Paroi~ de 
Dieu, ~<fl.C s'~tant pas .soùciés de èonnattr~ Dieu, Dieu les aliv,rés à 
« un esprit .dépravé, pour commettre de~ choses q;u'il µ'~st pas 
« permis de faire;» (2) et des excès ou des crimes qµi épouvan­
tent l'imagination' 1:1ne effroy~bl~ corruptioµ dans fos m_œurs' 
des désordrtis affreux, des duels et des suicides s~u~s nombre, 
et enfin, dernièrmneut, èe crime, .que l'on peut à bon droit appe­
ler le crime cl es crimes, sont venus revéler aµx plus avel1~les , 
jusqu'où peut aller, da.ns la c~rdèr~ de l'égareIIJ.ept et du ma], 
l'homme dans le c~ur duquél.'îi'habite p~s )a crainte de Dieu, 
l'homme qui, oqb\i~µt qu'il pol·te au-clecl~ns t.le lui une ~me 
immortelle et respoffsable, n'a ni crainte ni espér~nce qui s'é­
ten,, ··· u-:-delà du tcmheaµ, et qui', se raval~nt ·lui-~êIPe au ni­
veau. ed~1:1>rute, neiPJ,Pit qu'au néant, n'espère que le néant. 

·-1'<'~. .ci.,-;;.,.'.,·;o· 

Est"'."ce~là, ô mon L)i~'mJ<:le peuple que tuas sirichemeQt, si ma-
gnifiquement doté, à un s.i grand nQmi,r~ c;l'~gards?le peuple qui 
plus que la plupart des autrès pel1pl~s, <levrait t'aiforer et te 
bénir?. Pé_ris§,e, ah! périsse la coupable flatterie et la crµelle 
charité. qui t~~trcheraieut .à caçh~r cea ilouloureuses pl~ies ! 
La cJi.ar.ité de l'Evangile consiste à les mettre à découvert , 
non pgur les e~aspérer, mais ·pour chercher et pour y appli­
quer le baume qui peut les guérir. Q~e ne puis-je faire re­
tentir d'un bout de la France à l'autre ce cri d'avertissement: 
« _Si v0,µs ne vous convertissez, vou$ périrez I » Convertiss.ez -
vous, ~ croyez au Seigneu1· Jésus-Christ, » et vous vivrez, 
« et vous. serez sauvés. » (3) ~ais ce que ~a voix , ma faible 
voix, ne peut faire S9-ule, les voix réunies de to.us ceux qui, 
dans notre belle patrie, ont déjà appris, par la grâce de Dieu; à 
c9nnattre c.e Sa uvieur qui cc est le chemin, la vérité et la vie, >> ( 4) 
le pourraient peut~être, avec la bénédiction de Celui qui cc ~e sert 
«des choses faibles pour confondre les fortes. » (5) 

Oui, grâces en soient rend~es à ce Dieu ,plein de Jlliséri­
corde, «qui veut, non la mort du pécheur, mais sa conversion 

(I) Job, xxii, 13, 14. 
(3) Act. xvi, 31. 
(5) l Cor. i, 27. 

(2) Rom. i, 28. 
(4) Jean, xiv, 6. 
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« et sa vie;» ( l) .il nous reste ~e douces et glorieuses espérances, 
fondées sur les promesses de Celui qui · ne ment point, et sur 
c~ qµ'il a déjà commeqpé ~ opérer parmi nous. Le mal vient tout 
entier. de l'oubli de Dieu' ~t de sa Parole; le rem_ède est tout entier 
·clan_s le retour à Dieu et à sa Parole. Il est là et nulle part ailleurs. 

Dis,ciples deCeluiqui vous a aiwés jusqu'à verser son sang pour. 
vous racheter de l'éternelle malé<}iction, et qui vous commande 

. « d'~imer votre prochain -coJJlme vous-mêmes,» (2) votre tâche, 
votr~ devoiF, vofre ·qoux et glorieux privilége, ~ont donc nette­
lJWDt tracés. ~l y ~ lµtt~ e11tr.e ce peuple et Dieu, et dans cette 
fotte vous s~vez que ]a vi.ctoire demeurera à r.Jr.ternel notre 
Iliep, et fj. <~ l'Agneau qui ôte le péché du monde. (3) Il est le 
<t IIJ~êm~ 4i~r, aujoqrq'hui , éternellement; (4} il ne ·peut y avoir 
et en lui ni vari~tion, ni ombre de changement ;.(5) la justice et 
« le. jugement Qnt toujours été , et seront toujours la base 
(< d~ son trô.p.~; >? ('6) et « il visitera sur nous nos iniquités, ~> (7) 
comme il le dé~l~re lui-même, jusqu'à ce qqe notre nation 
reconnaisse que « i!'est l'Eternel qui est Dieu; >> (8) et s'hu-

. mille avec repentance et avec foi au pied de la croix de 
Golgotha, qui hü esf ~ncor~ aqjourd'hui « un scandale et une 
<t folie. >> (9) Ecoutei ces paroles (lu prophète, et voyez si elles 
ne pQus sont paiQt applicabl~s : « Eternel, f.u les as fràppés , et 
<<' ils ont été Îpsensiplf;!S ;_ t~ ~q épuisé SUr eux tes châtimens, et 
« il~ ont refus~ de recevoir instructfon; ils se sont montrés 
~< plus durs qu'un rocher; ils ont refusé de se convertir. J'ai . 
« dit : Ce ne s9µt p~ut-être que les petits qui ont agi follement, 
« pance· 9.1!'.ils n~ epnq~iss~nt point la voie de l'Eternel, ni le 
« dvoit de leur: Diem J~irai donc vers les grands, et ·je leur 
« parlerai, car ceqx-là connais~ent la voie d~ l'Eternel et le 
(< <lroit ~e leur Dieu; mai~ ceux-là même ont aussi brisé le joug 
« et e~ ont il1ompu les liens .... Comment te pardonnerais-je? Tes 
« epfé,\nS m'ont abandonné, .et .ils jurent par ceux qui ne sont 
« poi·qJ dieux; jè l~s ai comblé~ de biens, et ils m'ont été infidèles. 
'f ~.e I!unir~js-j.e point ces choses-là, dit l'Eternel, et mon âme ne 

(ilt) Eiécb. xv.iii, 23,, 3~. 
(3) .rean, i~ 29. 
(5) Jacq.i, 17. 
(7) Amos. fü, 2. 
(9) l Cor. i, 23. 

(2) Matth. xxii, 39. 
(4) Hebr. xiii, 8. 
(6) Ps. xcvîi, 2. 
(8) l Rois, xviii, . 39. 
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» se venf;e.rait-elle .pas d'une telle nation? (1) -- Lavez-vous, 
» nettoyez-vous, ôtez de devant mes yeux la malice de vos 
» actions; cessez de mrilfaire; apprenez à bien faire; .... et quand 
» vos péchés seraient comme le cramoisi , ils seront blanchis 
>l comme la nei_ge. » (2) 

Ah! s'il y a donc de la çharité, dans nos cœurs, si nous ai­
mons la patrie, kavaillons à répandre parmi ceux qui l'habitent 
la connaissance de Jésus-Christ; car «s'ils ne se convertissent 
» pas à Lui,-ils périront»; mais s'ils se convertissent, ils vivront. 

Dieu pourrait sans doute se passer de nous, et convertir à Lui, 
par )a seule puissance de ~on Esprit, le cœur de c~· pe,uple; 
mais il n~ le veut pas, il vetJ.h;{p~e nous soyons « ouvriers avec 
lui. » ·(3) Il llOU§;~~pOSC ainsi Uil devoir sacré, dont nous fui 
rend1·ons compte ~~~,~~que nous ne pouvons oub1ier ni négliger 
sans péché. · 
~êstdonc à vous, disciples de .Jésus-Christ,· qui connaissez 

le prixdl!ét la puiss':l~W(, de l'Evangile, à travailler, de toutes 
vos fore~ et par toùs~les moyens qui sont à votre portée, comme 
d'humbles et fidèles instrumens entre )es mains de Dieu, à 
faire pénétrer dans le cœur et jusqu'aux extrémités les plus 
reculées ·de notre pays, à y faire rayonner partout, dans le__s 
ville~ et dans les villages, sm· ·les montagnes et dans les vallées, 
cette bonne nouvelle de.grâce qui est «la puissance de Dieu 
et la sagesse de· Diêu pour le salut de to~1s . ceux 'qui y 
croient. ». ( 4) Il faut que les exemplaires de la Parole de Dieu 
se multiplient par millions, et aillent déclarer, dans les·palais et 
jusque: dans la dernière chaumière, «que le salaire du· péché 
» c'estla mort, mais que le don de Dieu' c'est la vie éternelle par 
»Jésus-Christ notre Seigneur. » (5) Il faut que des minisües 
fidèles de cette Parole se répandent partout poür- la prêcher, 
pour l'e~pliquer, «pour annoncer, au nom "de Jésus-Christ, la 
«repentance et"la rémission des péchés.» (6) Il faut, par tous les 
moyens et par tous les canaux, que l'œnvre et le nom du Sau­
veur soient proclamés, et que les âmes qui .périssent loin de 
Lui soient sollicitées de se réqoncilier avec Dieu, qui, dans son 
amour pour les pécheurs, a «donné son propre Fils, afin que 

(l) Jéi·ém. v. 
(3) 1 Cor. iii, D. 
(5) Rom. Yi, 23. 

(2) Esaïe,ï, 16-18. 
(4) 1 Cor. i, 18, i4. Rom. i, ·-1«. 
(6) Luc, x~fr, 47. 
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» quiconque éroit_ en Lui, ne périsse pas, mais qu'il ait la vie 
» éternel! e. l> ( l) , 

· . Djsciples de Jésus-Christ; voilà votre tâche, voilà votre .de-

voir, voilà votre précieux privilége. 
~lais qu'avez vous fait jusqu'ici pour cette œuvre d'amour, de 

conversion et de salut ? Oi1 sont vos efforts, vos sacrifices, vos 
prières? Rentrez dans votre conscience, et répondez, comme en 
présence de Dieu : Qu'avez-vous fait jusqu'ici pour répa.ndre 
autour de vous la connaissance de ce Jésus <c en qui est la vie 

» éternelle? » (2) 
Je vois parmi.nous diverses associations qui ont pour but de 

réunir en faisceaux, et de rendre aipsi ·efficaces; toutes les volon­
tés, tous les efforts, tous les sacrifices, même les plus- humbles, 
qui isolés demeureraient nécessairement stériles. Mais jè vois 
aussi que les ress'ources ·mises à la disposition de ces sociétés, 
bien qu'allant, grâces en soient rendu.es à Dieu, en augmentant 
d'année èn année, et témoigna.nt ainsi de quelques -progrès 
parmi nous, .sont cependat;;tt encore hors de toute proportion 
avec la tâche qu'elles ont à remr>lir: Or ce ne sont pas les 
moyens qui ·manque_n~, c'estladisposition et la volonté. Combien 
«n'employez-veus pas d'argent pour des choses qui ne nourrissen~ 
»point, et de travail pour des choses qui ne rassasient point ?n (3) 
pour des choses inutiles et vaines? Mais ·quel intérêt avez-vous 
prts, mes frères, à nos Sooiétés Bibliq.ues, à la Société Evangéli­
que de Frane,e, à la Socié~é des Traités Religieux ,_à la ·Société 
des Mi~sions, qui rend avec usure à la patrie le bién' qu'on la 
met à mêrne de faire au loin P (A) Avez-vous sérieusement exa-

(1) Jean, iii, HL (2) 1 Jean, v, u. (3) Es. LV·, 2. 
(4) La Société Bibliqueprotestnnte de Paris a pour bÙt de répandre, parmi les 

protestans , les saintes Ecritures, dans les -versions reçues et en u~age dans 
leurs églises.-Agence, rue des Moulins, n. 16. 

La Société Bibliqiee français~ et étrangère a pour but de répandre les 
saintes EcJlitures parmi tous, sans distinction de culte ni de versions. -
S'adllesser aa président de la Société, rùe Martel, n. IO. 

La Société Evangélique de Fr.an'ce a pour but de propager les vérités 
évangéliques en France, par .tous les moyens que Dieu met à sa disposition. 
-Secr.étariat-général, rue des Petites-Ecuries, n. 13. 

La Société des Traités religieux a pour but de répandre, soit à bas prix, 
soit gratis, de petits écrits qui présentent, sous ·des formes variées' les vérités, 
les plus importàïites et les plus belles leçons du c;hristianisme, telles qu'elles 
sont renfermées dans l'Évangile.-Agence, che,\ M. J .-J. Risler, libraire, 1·ue 

l'Oratoire, Ili 6. 



( 14 ) 

mme le but et les travaux de ces divcrsps associations' fondées 
par la foi et par la cbarité chrétiennes, pour propager la cO'n­
naissance ét les bienfaits de l'Evangile ? Leür avez -vous 
accordé le secours de vos prières ? Avez.:.vous sti vdus inipo·sër 
des sacrifices pour concourir, selon vos moyens, à des Œiivtes 
qui tendent directement à l'avancement du règne de .Dieu 
parmi nous ? Et si vous y êtes demeurés indifférens et éth1n:­
gers , où est votre foi, oi1 est voire charité , oi1 est voire 
amour de la patrie ? Si vous y avez pris quelque part, àvez­
vous fait pour elles tout ce que vous pouviez jafre 'J 
Individuellement au moins·, autour de vous, qu'avez-vous fait 
pour la conversion et le salut des âmes? 

Considérez de nouveau l'état religieux et nibtal de nati'e 
pays; puis regardez à Dieu, songez à l'éternité, oilvrez l'Eva:n­
gile ; voyez votre devoir et faites-le , en vous appuy~Hlt Stü' 

« Dieu, qui donne la volonté et l'exécution.» ( 1) Chaéun est res­
ponsable devant Dieu de ce qu'il péut faire et në fait pas ; cha­
cun est responsable, pour sa part, des maux et des péchés qu'il 
au tait pu concourir à prévenir, avec plus d'aètivité, de fidélité, 
de dévouement dans l'œuvre de Dieu: ' Nul ne peu:t dÎi'e l'effét 
que peut produire, les fruits que peut porter jusque dans la 

/ vie éternelle, sous la bénédiction vivifiante de Celui 1qui d'une 
petite semence fait sortir un grand arbre, non ·, nul ne peut dire 
les fruits que peut porter un seul exemplaire de la Paro'Iè de 
Dieü, un seul Traité Religieux, une seule parole d'exhorfatiém 
et· de vérité. 

Mes frères , encore une· fois ,. consultez votre conscience , et 
réponilez, comme en présence de Diéu : Avez-vous fait tout ce 

, La Société des Missions Evani;éliqiœs a pour but de propàger l'Évangll~ 
parmi les païens et autres peuples non chrétiens.~S'adresser au Président de 
la Société, rue de Clichy, impasse Grammont. 

On peut se procurer aux adresses ci~dessus indiquées, le compte rentlu des / 
.travaux de chacune 'de ces Sociétés. 

,\ . . 
Dans le courant de l'année dei~nière, ces cinq Sociétés orit reèueilli èn 

France, à titre de dons et souscriptions, une soù1me totale qu(nè s'élève pas 
.à 66,000 francs. Il y a en France au moins un million de protestans ; ils ne 
donnent donc pas pour lés cinq Sôciéfés, ên moye1l.ne génér~le', SEP~ CENTIMES 

par an et par tête. Ai:..je tort de dire que ce 11.e sont pas lès nioyens qui 
manquent, mais la disposition et la volonté ? J é sais bien que Cé ti'ÏSte calèul 
n'est pas applicable aux vrais chrétiens ; mais ceux-ci mêmès n'ont-ils pas 
lJeauc.oup à se reprocher ;i 

(1) Phil. ii, 13. 

/ 



( 15 ) 

qîÎ~;.i(J"iJ'li~jpoûviez j'aire pour la conversion et le salut de ces 
;miIUâîis; "8.'âri:ïcs qui <t sont sans Dieu et sans espérance? » ( 1) 
E.('si.'toussn·el'âVei pàs fait, êtes-vous bien les disciples de Celui 
·ciûi~tlo~ïlé·ptolir'vô:Us sauver, «non de l'or ou de l'argent, mais 
«i's()'îf&.sitîg êt'Sâ'vië P)) (2) 

«:Sr vous iîê ·voris convertissez , vous périrez; >) telle est la 
d~clàtaH~ii, sotflé d~ la bouche de Celui qui s'appelle cc la 
«'Véflté; » {3}·ne Sêigneur nous permet , il fait plus, il nous 
èÔ1nm'ait~ëllê êoncoïÎrir aveë IUi ·à àppéler ~ la repentance , à 

.. bi0éônvè;~s1o~·ètau _ sâlùt, des âmès immortelles qui se perdent, 
èf· ·aê.e~il,ëôgrir ëli inêfue têm~s à la tt;anquillité et à la vraie 
p1•ôsp;érit~' dêJà ~·àtrie i Més frèrés, qu·e vciùs faut-il davantage, 
el;r':\.· ·1 ~'~"• ·• .. ''iîlettg~JJ.t{~,â~mh,irait. pa:s l'effet de ces simples 

·:-r:~~,p~firJfèux' qlli ëfoient, avec la Bible, qu'il y 
'< "'"' apre~ c'elte vie, une éternité de félicité ou une 

:···"p"·"'·--·" ., 1'.iitisèrë; · « qü'il n'y a de salut en aucun autre qu'en 
·:;~~:~il4fi()Ji~$f;~1i (4) êt ·qu'il n'y a de paix , de n1œurs , de pros-
. ~~t!J~·~§~~i~Pf:.é)_grè~ veritables que par l'Evangile. 
· -~f~-~~N(3EÛ~l(JN; ~Dieu veuille bénir et faire fructifier les 

-~:-~;:iit1~§f ilriiniissâiite's par elles;.filêmes, mais qui peuvent de­
;·~~r-~yj· ~i:n!)és]>art~vêrtu, de Dieu, » (5) que j'ai cru devoir 

'"jl'ic,;,è .. 'Jl!'ii;iJ~D.~cette chafrè de vérité I Dieu veuille que 
·~ii~U~~. >}€f~1is que donne à tous le _sanglant attentat 
~~~:;<'•.,,-:-"::.- ijtes' '·ênêoré douloureusement émus, ne de-

:z, "f18ré'ès' IÎ.istériles! Dieu veuille porter aux oreilles 
., ~ff~~fdâîb; Je c<Éur d'un grand nombre les pâroles 

~:;,~~i1}l~A~~~~.Yô'hs que ces dix~lïuit sin' Iesqhels est 
/ ··;c~l~MJ}~îlgij ,-efqu'elle a tués, fussent plils cou­

";;;f~,:~~Ît~îits·êlê Jêrusàlêm? Non, vous dis-je;· 
~Ço'li~~ftissèz, ·vous périrez tous sembla-

:T.J1~\c~s:~ifleiiohs que_nous venons de faire ne nous por­
'·::c~~s,'pâ:s "a iious hllmilier de:vant la face de l'Eternel , 
,.~.ê~~~esser_nbs péèhés et )es péchés de notre nation, et 

·• ~~>son pafdtiii et sa grâce? Ne nous joindrons-nous 
· ifi~rabie prière dû prophète Daniel : « Hélas, Sei-

;:-;t~~~:i/· __ :~~_(f-, J 

(2) 1 Pierre, i, IS; 19. 
(4) Act. iv, 12. 
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>> gneur, qui es le Dieu forl, le Grand, ie Terrible , qui gardes 
>> l'alliance et ·la miséricorde à ceux qui t'aiment et qui obser­
» vent tes commandements! Nous avons péché , nous ·avons 
); commis l'~niquité' nous avons fait de méchantes actions' nous 
» avons été rebelles , et nous nous sommes détournés de tes 
» commandell!ents et de tes jugements ..... Seigneur, à nous est 
» la confusion de face, à nos rois, à nos_ principaux, à nos 
» pères _et à tout le peuple du pays, parce que nous avons 
» péché contre toi. Les compassions et les pardons sont du 
» Seigµeur, notre Dieu, car nous nous sommes rebellés contre 
» lui; et ,nous n'avons point écouté la voix de l'Eternel, notre 
» Dieu, pour marcher dans ses lois qu'il avait mises devant 
>> nous, par le moyen de ses serviteurs les prophètes.. Tous· 
» ceux d'Israël ont.transgres~é ta loi, et se sont dét~ur~és pour 

. ·» ~e point écouter· ta voix. C'es_t pourquoi l'imprécation et le 
» serment écrit dans la loi de Moïse , serviteur de Dieu , ont 
» fond~s~r nous, parce que npus av~.ms.péché ~outre Dieu. Et 
)) il a ac~o~pli ses parol~s qu'il avait prono~cées contre nous .... 
)) et le mal est venu sur nous ' selon : qu'il est écrit dans la loi 
» de. Moïse. ·Et nous n'avons point_ supplié l'Eternel , notre_ 
» Dieu , . pour nous retirer de nos iniqui~és , et nous rendre at­
» tentif~ à ta vérité ..... Et maintenant",:·. Seig.neur, notre Dieu ! 
» qui as tiré ton peuple du pays d'~gypt~ par. main forte ..... 
» n~us."av_ons péché, nous avons:été mechants. Seigneur, je te 
n prie que selon toutes_ tes. justices, ta colèr~ et ton indignation 
» ·soient détournées ..•.. Ecoute donc maintenant, ô notre Dieu! 
» la requête de ton serviteur et ses supplications, et , pour l'a-. 
>? mour _"du Seigneur, fais reluire ta face sur ton sanctuaire dé­
» solé. Mon Dieu! prête l'oreille et écoute; ouvre t~s yeux et 
>~ regard~ nos désolations; .... car nous ne_ présentons point nos 
» supplications devant ta face, appuyés sur nos justices, mais 
» sur tes grand~s compassions. Seigneur! exauce. Seigneur! 
» pardonne. Seigneur! sois attentif et opè1·e. A cause de toi"". 
» même, ô mon Dieu, ne tarde point! » (1) 

Oui , prions , M. F., prions pour nous-mêmes, prions pour 
notre nation, prions pour tous, afin qu'ils se repentent, qu'ils 
se convertissent et qu'ils vivent; et n'oublions pas de rendre en 
même-témps de solennelles actions de grâces à notre Dieu.· 

(1) Dan. ix.. 
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Rendons · encore, tous e.nsem.ble~ . aµjoµrtl'hùi gr.Aces â 
ce Dieu qui a été comme une murÇ\ille au.tour du Roi, ~t en 
le garantissant des coups meurtriers qui ep Qnt frappé tant 
d'autres tout autour de lui,1,a s.auvé la F~.ance des affreux désordres 
qµi auraient infailliblement suivi le plein succès du. plan vrai­
ment infernal qui avait été conçu. Prions en m~me temps Je 
Seîcrneur pour que cette délivrance miraculeuse soit sanctifiée 
par

0
son Esprit, et rendue efficace p.our le salut ·éternel du Roi 

et Cle la famille royale. , , 
Prions aussi, selon le commandemel}.t de Dieu., « pour tous 

' » c.eux qui sont constitués en dignité, a.fin qne nQµs puission~ 
» mener une vie paisible et tranquille, en toute piété et bon-
» nêteté. » (1) ·, 

~ Rendons graces de ce que nous avons été personnellement 
éJlarggés, et prions Dieu que n.ous. « n~ m.éprisions pas les r~­
» chesses de sa doµceur, de sa patience et de sa longue tole­
» rance; mais que nous considérions que ·Sa bonté nous invite 
» à la repentance. » (2) ·Que celui qui n'est pas conyerti se 
convertisse. Que celui qui est çonverti se tienne prêt, dans la 
vigilance, la prière et l'obéissance, pour le moment incertain 
Ôù il sera rappelé. ' 

Prions pour la conversion et le salut de tom; les hommes, et 
plus particulièrement de IJ.OS c.ompafriotes; et efforçons-nous, 
au prix de tous les efforts et de tous les sacrifices, de répandre 
au milieu d'eux la: connaissance de l'Evangile « qui .peut les 
» rendre sages à salut, par la· foi en Jésus-Christ. » (3) 

«Pleurons avec ceux q~i pleurent,» (4) et souvenons-nous 
a-evant le trône de la grâce de tant. de familles en -deùil; deman­
dons à Dieu pour elles de les conspler, de les soutenir ; et de 
sanctifier pour leur conversion et leur salut les larmes qu'il les 
appelle à verser. 
· Enfin, mes frères, oublierons-nous le plus malheureux 
de tous, parce qu'il est le pl~s coupable, l'auteur de tous 
ces deuils, de toutes ces souffrances, de tous ces dangers ? 
NQus ne pouvons tro,p haïr le crime; mais ayons compassion 
du criminel. Aimons son Ame immortelle, et prions pour lui; 
comme pieu hajt 

4 
le péché, mais aime le p.écheur et en a 

compassion; comme Jésus-Christ pria pour ses bourreaux. Son 

(2) Rom. ij, 4. 
( 4) Rom. xij, l&. 

/ 
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forfait est atroce au-del~ de toute e:ip~ession, mais il n'est pa~ . 
plus grand que la mis.éricorde de Dieu, ni que l'efficace. du sang 
de Jésus-Christ 1 Prioiis pour lui, afin que le Seigneur lui donne, 
à lui aussi, de se convertir et de vivre, et que s'il doit être un 
juste monumenf ici-bas de la justice humaine, il soit, dans le 

~;;royaume des cieux, avec le brigand converti sur la croix , ùn 

monument éternel de l'inépuisable et infinie miséricorde de 
Dieu, en Jésus-Christ, dont , Je « sang ·purifie de toute ini­
quité.» (1) 

Dieu veuille ainsi, mes. frères, dans sa bonté et par sa puis­
sanée, tirer le bien du mal, et faire« concourir toutes choses,» (2) 
selon sa promesse, même les plus affreuses catastrophes et les 
plus criminels égaremens des hommes, à l'accomplissement de 
ses desseins de miséricorde et d'amour. 

Dieu veuille que SL~r notre patrie se lève l'aurore de ce beau 
jour, promis par s~s, infaillibles oracles, où les devoirs de tous, 
s'aUieront avec la liberté de tous; où, Dieu régnant sur les c~urs, 
toutes les volontés seront soumises à son p~ternel empire; o,~: 
tous les enfans de la France . s'aimeront comme des frères,. 
parce que «tous ploieront ensemble le genou au nom de Jésus- . · 
« Christ,, et confesseront qu'il est le Seigneur,· à ta gloirè .de1 

«Dieu le Père. » (3) Et ce vœu n'est pas un vain rêve, ·nies 
frères: ce jour arrivera, ~ar Dieu l'a promis. C'est à vp~s, .~11.~: 
fans de Dieu et d.isciples de Jésus-Christ, qu'il app~rti~nt d~fi:, 
« hâter la venue,» ( 4) par vos prières, par vos efforts· et 'pai: 
l'exemple de votre vie tout entière! Que- Dieu vous donne 'd~ , 
reconna!tre et de remplir à cet égard tout votre devoir! E't à 
ce grand Dieu, qui peut faire infiniment au-delà de. ce que nous 

. demand.ons et pensons, à ce Dieu trois fois ·saint, au Père, au 
:Fils et au Saint-Esprit, soit rendu, dès maintenan·t et à toujoul's, 
honneur, louange, gloire , adoration et o~éissance. AMEN! 
Au nom du Seigneur Jésus, AMEN! 

(l) 1 Jean, i. 7. 
(3) Phil ij, IO, Il. 

(~) Rom. viij, 27. 
(-i) 2 Pier. iij, 12. 


